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« JETEZ LES FILETS » (JN 21, 6) 
 
 
Chers frères et sœurs, 
 

Le travail humain est un signe de l’immense confiance par laquelle Dieu nous enveloppe 
de dignité. En effet, sa création est confiée à notre responsabilité. Avec son Exhortation 
apostolique Laudate Deum, le Saint-Père a voulu réveiller nos consciences en la fête de saint 
François d’Assise, huit ans après la publication de l’Encyclique Laudato si’. Les titres de ces deux 
documents expriment le sens d’émerveillement et de louange qui envahit l’esprit humain 
lorsqu’il entretient un juste rapport avec les autres créatures et avec son Créateur. Bien souvent, 
hélas, il n’en est pas ainsi et c’est pour cela qu’un cri douloureux monte jusqu’au ciel de la terre, 
de la mer et de la création tout entière qui souffre et qui gémit. Le Pape François est convaincu 
que « nos réactions sont insuffisantes alors que le monde qui nous accueille s’effrite et s’approche 
peut-être d’un point de rupture » (LD 2). La Journée mondiale de la Pêche fournit une occasion 
propice d’accueillir son appel.  
 

Dans bien des endroits du monde, des communautés de pêcheurs sont en souffrance. Il 
existe des problèmes à caractère économique et de concurrence déloyale qui mettent en danger 
la survie de ce métier, surtout des navires de pêche à gestion familiale. Le renouvellement 
générationnel fait souvent défaut et la crise climatique rend le milieu marin plus fragile et plus 
précaire. Le Pape François, grâce à Laudato si’, nous a aidés à raisonner avec le paradigme de 
l’écologie intégrale. Nous sommes ainsi appelés à sauvegarder l’environnement et les emplois, la 
mer et les communautés de pêcheurs. À chaque fois que nous pensons à ces mondes comme à 
des mondes alternatifs et non reliés entre eux, nous trahissons l’équilibre qui sauvegarde la vie 
de l’homme sur la planète. Notre époque vit un tournant : en quelques décennies, nous sommes 
passés d’une sensibilité entièrement centrée sur le thème du travail, au risque d’une culture qui 
oublie les personnes et le fait que les pêcheurs sont aussi les gardiens de la mer. La sensibilité 



 
  
 
 

 
 

écologique est importante pour la sauvegarde de la qualité de la pêche et pour la protection des 
mers et des océans. La pêche qui détruit l’écosystème marin s’exerce au détriment du travail des 
pêcheurs, qui savent bien, eux, combien la protection de la mer est importante pour garantir un 
futur à leur activité. Ces derniers mois, de nombreux facteurs sont en train de remettre en cause 
la pêche artisanale, en favorisant ceux qui exploitent le travail et agissent dans l’injustice, en 
apportant sur le marché du poisson pêché dans des environnements malsains et par des 
travailleurs sous-payés. Comme le rappelle le Pape François, « l’épuisement des réserves de 
poissons nuit spécialement à ceux qui vivent de la pêche artisanale et n’ont pas les moyens de la 
remplacer » (LS 48). 

 
La pêche est le travail pratiqué par les premiers disciples. L’évangéliste Jean raconte la 

pêche miraculeuse comme expérience de rencontre avec Jésus ressuscité (Jn 21, 1-14). Il 
s’approche des disciples abattus par sa mort sur la croix. Ils étaient déjà retournés à leur travail 
initial sur le lac de Tibériade. Après une nuit d’insuccès, le Ressuscité leur révèle sa puissance : 
« Jetez le filet à droite de la barque, et vous trouverez ». Pierre et les autres lui font confiance et la 
pêche dépasse toute attente : cent cinquante-trois gros poissons. Et le filet ne se rompt même pas. 
Les disciples apprennent ainsi à espérer. Aujourd’hui, nous avons encore tous besoin des 
pêcheurs : ils préservent un acte de foi qui se répète à chaque fois que leurs filets sont jetés dans 
les eaux. De fait, la pêche ne dépend pas seulement de l’habileté humaine, mais aussi des 
conditions de la mer et de la providence de Dieu. Le travail de la pêche est, chaque nuit, un acte 
de confiance réitéré : il nous aide à comprendre la valeur de la foi. 

 
La Journée mondiale de la Pêche incite à la prière pour les pêcheurs et pour leurs familles. 

Nous les remercions pour leur précieux travail : ils sont les sentinelles d’équilibres délicats et de 
possibles pionniers de l’écologie intégrale. Leur activité est une activité pénible et souvent 
insuffisamment  reconnue au niveau social. Nous leur disons merci pour le soin avec lequel 
beaucoup d’entre eux nettoient la mer des plastiques et des matériaux polluants : le Pape François 
l’a rappelé en de multiples occasions. En outre, la pêche nourrit de nombreuses populations dans 
le monde. C’est aussi pour cela que nous avons besoin que le geste de jeter les filets se répète 
chaque jour, dans un profond respect de la générosité de la création. Il faut contrer l’arrogance 
des puissants qui menacent le travail des honnêtes gens et la biodiversité marine : « Nous devons 
tous repenser la question du pouvoir humain, de sa signification et de ses limites. En effet, notre 
pouvoir s’est accru de manière effrénée en peu de décennies. Nous avons fait des progrès 
technologiques impressionnants et stupéfiants, et nous ne nous rendons pas compte que, dans le 
même temps, nous sommes devenus extrêmement dangereux, capables de mettre en danger la 
vie de beaucoup d'êtres ainsi que notre propre survie » (LD 28).    

 
 
 



 
  
 
 

 
 

Chers pêcheurs, votre foi simple est une richesse pour l’Église qui vit un temps de synode. 
Vous bâtissez l’Église en unissant chaque jour foi et travail. À bord de vos embarcations se 
multiplient de beaux témoignages de dialogue interreligieux et de vie en commun parmi les 
peuples. Dès les premiers siècles, la barque est l’image la plus souvent utilisée pour décrire 
l’Église, une communauté en voyage sur la mer de l’histoire, au milieu des tempêtes, entre la 
houle et le calme plat. Soyez inspirés par les paroles du Pape François, qui rappelle à tous : « La 
vie humaine, l’intelligence et la liberté sont insérées dans la nature qui enrichit notre planète, elles 
font partie de ses forces internes et de son équilibre » (LD 26). Avec l’Église, prenez soin de cette 
humanité, avec intelligence et liberté. Comme gardiens de la mer et travailleurs honnêtes, aidez 
l’Église à ne pas se lasser de jeter les filets, pour faire de l’humanité une famille de frères et sœurs 
; et de la terre, du ciel et de la mer une création nouvelle.  
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